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TEXTE

Introduction
Comme le rappelle Jacques Derrida dans Mal d’archive, l’archive a un
lien avec le pouvoir et l’auto rité. Le terme, grec arkheîon, désigne la
demeure des magis trats supé rieurs qui commandent et qui ont un
pouvoir interprétatif 1. S’inté resser à l’étymo logie du terme permet de
comprendre deux versants consti tu tifs de l’archive, liée à un lieu de
conser va tion mais égale ment à un pouvoir de créa tion et
d’inter pré ta tion, c’est à la fois tant un lieu qu’un instru ment
de pouvoir.

1

Le Conseil inter na tional des archives définit les archives comme suit :2

Les archives sont le produit docu men taire de l’acti vité humaine et
elles sont conser vées en raison de leur valeur sur le long terme.

Elles consti tuent le reflet en temps réel de l’acti vité des indi vidus et
des orga ni sa tions, et four nissent donc une vision directe sur les
événe ments passés. Elles se présentent sous toute une gamme de
formats – écrit, photo gra phique, audio vi suel –, sous forme
numé rique ou analo gique. Les archives sont produites par les
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orga ni sa tions publiques ou privées et par les personnes à travers
le monde 2.

Plusieurs moments parti cipent de la « mise en archive » et
abou tissent aux archives comme lieu de consul ta tion et de
commu ni ca tion : la collecte, le clas se ment (c’est- à-dire la sélec tion et
l’ordon nan ce ment), la conser va tion et la commu ni ca tion, qui peut par
la suite aboutir à une publi ca tion. Le clas se ment tout comme la mise
en archive corres pond alors à une volonté, d’autant plus inté res sante
si les docu ments sont extraits de leur lieu de produc tion et conservés
dans un autre espace et que le clas se ment conduit à sélec tionner,
c’est- à-dire conserver mais aussi éliminer. La créa tion d’un fonds
corres pond alors à un contexte (produc tion, collecte, clas se ment,
conser va tion et diffu sion) et un geste non neutre. Les buts peuvent
alors être multiples : suivi, fins juri diques et histo riques et se pose la
ques tion de la destinée de l’archive et son rapport à un
poten tiel public.

3

La Décla ra tion univer selle sur les archives, initiée par le Conseil
inter na tional des archives et adoptée par l’Unesco en 2011, indique
par ailleurs que :

4

Les archives consti tuent un patri moine unique et irrem pla çable
transmis de géné ra tion en géné ra tion. Les docu ments sont gérés dès
leur créa tion pour en préserver la valeur et le sens. Sources
d’infor ma tions fiables pour une gouver nance respon sable et
trans pa rente, les archives jouent un rôle essen tiel dans le
déve lop pe ment des sociétés en contri buant à la consti tu tion et à la
sauve garde de la mémoire indi vi duelle et collec tive. L’accès le plus
large aux archives doit être main tenu et encou ragé pour
l’accrois se ment des connais sances, le main tien et l’avan ce ment de la
démo cratie et des droits de la personne, la qualité de vie
des citoyens 3.

Les contextes dicta to riaux et post dic ta to riaux du Cône sud, compris
comme l’ensemble composé de l’Argen tine, le Chili, et l’Uruguay, sont
parti cu liè re ment inté res sants quant à la ques tion des archives, car ils
mettent en évidence diffé rentes logiques et diffé rents acteurs, ce qui
permet d’en ques tionner la valeur et les enjeux. Ce contexte
parti cu lier conduit égale ment à réflé chir au lien entre archives et

5
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mémoire. Les trois pays connaissent, dans les années 1970, des
dicta tures qui donnent à la répres sion un carac tère régional par le
biais d’opéra tions communes comme l’opéra tion Condor. Les
dicta tures sont alors des moments de tension pour la ques tion des
archives, entre créa tion et destruc tion, et une partie de la société
civile s’orga nise afin de recons ti tuer les faits. Le retour à la
démo cratie est marqué, de façon non uniforme sur les trois espaces,
par une quête de vérité et de justice, afin de faire mémoire, ce qui a
égale ment une influence sur la ques tion des archives puisqu’il est
ques tion de construire ou recons truire les archives qui peuvent
faire défaut 4. Cet article propose de réflé chir au chan ge ment de
contextes ainsi qu’aux diffé rents acteurs produc teurs d’archives 5 tout
comme à la ques tion de l’accès à l’information.

La produc tion de docu ments en
contexte dicta to rial : conserver
et détruire
Les dicta tures du Cône sud se carac té risent par un système répressif
d’ampleur mais égale ment par une pratique du secret et de la
clan des ti nité. Les diffé rents services secrets acquièrent en effet une
impor tance parti cu lière et se déve loppent des acti vités clan des tines
de déten tions, tortures, appro pria tions d’enfants et de biens et
dispa ri tions dans des espaces souvent récu pérés qui deviennent des
centres clan des tins de déten tion. Cette clan des ti nité ques tionne la
pratique docu men taire en cela qu’il y a un double mouve ment entre
secret (qui se pour suit avec le retour à la démo cratie par le biais d’un
« pacte du silence 6 ») – et donc absence de docu ment – et pratique
bureau cra tique du registre écrit. La pratique du silence trouve, dans
une certaine mesure, un écho dans le silence des archives opéré par
la destruc tion de nombreux docu ments qui pour raient servir
de preuve 7. Ce silence de l’archive en empêche la créa tion ou du
moins la conser va tion et corres pond à une logique d’invisibilisation.

6

Du côté de la répres sion, la gestion des archives fonc tionne comme
une pratique de contrôle, tant de la popu la tion que du système
répressif en lui- même 8. Les fonds d’archives montrent alors leur
rapport au pouvoir puisqu’il s’agit d’une preuve de pouvoir mais

7
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égale ment d’un instru ment au service du pouvoir. Si la logique
inhé rente aux archives est de conserver et de garder en mémoire, la
logique répres sive est autre puisque la destruc tion des archives
conduit à ne pas garder en mémoire ou à minima ne pas laisser de
trace du système répressif. Néan moins, la décou verte et l’étude de
certains docu ments permettent de saisir le fonc tion ne ment de
l’appa reil répressif tout comme la logique archi vis tique employée par
l’insti tu tion. Parmi ces archives, les « archives de la terreur »
retrou vées au Para guay en 1992 9 repré sentent un cas majeur.
Compo sées de milliers de docu ments, elles attestent de l’exis tence
d’un plan régional conjoint ainsi que des infor ma tions recen sées par
le système répressif et deviennent un instru ment au service de la
justice puisque le juge Baltasar Garzón les utilise pour consti tuer son
dossier d’accu sa tion contre Augusto Pinochet 10. S’il s’agit d’archives
para guayennes, elles ont égale ment une portée inter na tio nale
puisqu’y sont consi gnés des actes de la réunion inter na tio nale de 1975
à propos de l’opéra tion Condor qui s’est déroulée au Chili 11.

D’autres archives ont été retrou vées, comme les archives de la
Dirección de Inte li gencia de la Province de Buenos Aires, c’est- à-dire
des archives des services secrets, qui donnent un exemple d’« archive
de la répression 12 ». La multi pli ca tion de cas d’archives retrou vées
conduit alors à penser à une pratique partielle de la destruc tion. C’est
notam ment la thèse avancée par Mario Ranal letti pour qui « “les
archives de la dicta ture” ont été mises au secret plutôt
que détruites 13 », ce qui implique un esca mo tage archi vis tique de la
part « des bour reaux et de leurs proches 14 ». L’idée soutenue est que
l’ordre de destruc tion des archives donné par le comman de ment
mili taire n’a été qu’en partie respecté et que des docu ments existent
encore. L’appa ri tion de ces archives ques tionne alors la pratique de
l’archi vage en temps de dicta ture mais égale ment la valeur que ceux
qui les conservent leur attribuent.

8

Ces exemples montrent un échan tillon du travail bureau cra tique de la
répres sion où sont consi gnées les infor ma tions qui permettent de
mener à bien la poli tique répres sive, tout comme des éléments
attes tant des liens entre les diffé rents services secrets. Un autre
fonds d’archives se constitue en temps de dicta ture, avec un statut
parti cu lier, entre répres sion et dénon cia tion. Les photo gra phies
prises à l’Escuela de Mecánicas de la Armada (ESMA) ont cette

9
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parti cu la rité de consti tuer un double fonds. L’ESMA, centre
clan destin de déten tion et de torture, a été un lieu aux fonc tions
multiples. École et centre de déten tion, diffé rentes acti vités s’y sont
dérou lées, dont des acti vités de falsi fi ca tion de docu ments. Dans
« Fotografía, desaparición y memoria: fotos tomadas en la ESMA
durante su funcio na miento como centro clan des tino de
detención » 15, Claudia Feld étudie préci sé ment ce fonds et cette
pratique de la photo gra phie comme un moyen de contrôler ce qui se
passe dans l’enceinte de l’ESMA. L’acti vité clan des tine qui se sert du
travail forcé est alors docu mentée. Víctor Basterra, mili tant d’un
groupe lié aux Monto neros et séquestré en 1979, a eu cette tâche de
photo graphe à l’ESMA. Lors de sa déten tion, il a eu à falsi fier
diffé rents docu ments et à prendre des photos, tant d’autres détenus- 
disparus que d’acteurs de la répres sion. Il conserve alors une partie
des néga tifs et par cette conser va tion illé gale, il conserve un second
fonds dont le but se distingue du but premier. Témoi gnant en 1984
auprès de la Commis sion natio nale sur les dispa ri tions de personnes,
alors que débute la tran si tion démo cra tique, et se rappro chant du
Centre d’études légales et sociales (CELS) où il apporte ces photos, il
devient un acteur de la dénon cia tion des crimes commis pendant la
dicta ture argen tine. La créa tion par Víctor Basterra de ce second
fonds d’archives, les archives esca mo tées, appa raît alors comme une
façon de penser l’après et les docu ments acquièrent une valeur
histo rique et juri dique. Les photo gra phies corres pondent donc à un
ensemble docu men taire qui donne lieu à un fonds d’archives poli cier,
pour lequel les docu ments sont initia le ment produits, et un ensemble
secon daire qui a posteriori sert au droit de savoir 16, indis so ciable de
la mémoire. L’ensemble docu men taire donne lieu, au retour à la
démo cratie, à une diffu sion dans diverses publi ca tions : Testi monio
sobre el Centro Clan des tino de Detención de la Escuela de Mecánica de
la Armada Argen tina (ESMA) publié par le CELS, la revue La voz de la
Jeunesse péro niste et le journal du procès des juntes militaires 17. Le
fond acquiert une nouvelle valeur mémo rielle et esthé tique avec la
publi ca tion de Marcelo Brodsky, Memo rias en construcción (2005), qui
reprend une sélec tion des photos de Basterra.

La produc tion d’archives en contexte dicta to rial n’est cepen dant pas
du simple ressort étatique et le travail de diffé rentes orga ni sa tions
des droits de l’homme est notable. La Vicaría de la Soli da ridad au

10
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Chili a à ce titre un statut parti cu lier puisqu’au- delà de l’assis tance,
l’orga ni sa tion constitue une archive reconnue posté rieu re ment
par l’Unesco 18. Les diffé rents orga nismes des droits de l’homme
deviennent par ailleurs des sources non négli geables pour les
diffé rentes commis sions nées à la suite du retour à la démocratie 19.

Le contexte post dic ta to rial ou les
archives en jeu
Le contexte post dic ta to rial et la ques tion de la mémoire font
appa raître diffé rents enjeux quant à la ques tion des archives : des
enjeux de collecte de docu ments, des enjeux juri diques, des enjeux de
produc tion, de consul ta tion, d’expo si tion et d’ouver ture d’archives. Se
pose alors une ques tion essen tielle : pour qui, par qui et pour quoi les
archives sont- elles produites et ouvertes ? Les enjeux énoncés posent
diffé rentes ques tions et engendrent diffé rentes difficultés.

11

La recherche de la vérité donne lieu en Argen tine à la créa tion de la
Commis sion natio nale sur les dispa ri tions de personnes (CONADEP)
qui a pour but de collecter des infor ma tions quant aux diffé rents
crimes commis et aux lieux de leur éxécu tion, afin de produire un
rapport, rendu par la suite au président Raúl Alfonsín. Ce
rapport, appelé Nunca más, n’a pas de valeur juri dique en tant que
telle, mais constitue cepen dant une preuve lors des procès des trois
juntes mili taires de 1985 autant qu’un docu ment phare de ce
mouve ment de recons truc tion des archives. Le Nunca más
repré sente alors diffé rents enjeux : collecte d’infor ma tion – dans la
mesure où les archives n’ont pas été retrou vées à ce moment –,
produc tion – puisqu’il est le résultat d’une recherche notam ment de
témoi gnages –, justice et diffu sion – puisque la voca tion
de diffusion 20 est essen tielle afin de produire une certaine
perfor ma ti vité. Les diffé rentes commis sions, qui ne peuvent
s’appuyer sur d’autres docu ments, prennent donc comme source :

12

la documentación acumu lada en los orga nismos de Dere chos
Humanos basada en las denun cias de personas afec tadas, en
testi mo nios perso nales y en regis tros de prensa, así como los
propios testi mo nios orales de víctimas y testigos en las audien cias de
comi siones y juzgados 21.
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Ces sources multiples servent à la créa tion des diffé rents rapports
composés de diffé rentes archives.

L’enjeu de la diffu sion et de l’expo si tion des archives se pose
parti cu liè re ment compte tenu du statut de certains docu ments, tout
comme celui de certains lieux puisque plusieurs espaces sont des
lieux d’archives ce qui conduit à des statuts et modes de
consul ta tions parti cu liers. Se réfé rant au cas argentin, Mariana Nazar
et Andrés Pas Linares établissent une clas si fi ca tion composée de :
fonds docu men taires produits sous le giron étatique ou para étatique
et fonds docu men taires produits sous le giron de la société civile
comme les orga ni sa tions de résis tance, les entre prises, les
orga nismes crées pendant ou après la tran si tion comme l’asso cia tion
HIJOS (Hijos e Hijas por la Justicia contra el Olvido y el Silencio). Ces
diffé rents fonds, notam ment pour des raisons de contexte de
produc tion, ont des condi tions de consul ta tions variables : si
certains, comme le rapport de la CONADEP, ont pour voca tion d’être
large ment diffusés, d’autre sont ouverts au public mais de façon
restreinte, car ils renferment des infor ma tions sensibles. Pour les
orga nismes des droits de l’homme, les archives consti tuent des
« archives des droits de l’homme » ou « archives de la répres sion », et
la volonté est de conserver les docu ments mais égale ment de les
rendre dispo nibles à un large public. Si on reprend la caté gorie
initiale de pouvoir, la créa tion de ces archives par les orga ni sa tions
des droits de l’homme retra vaille les cadres du pouvoir et les
réin ves tissent, non pas du côté de l’État mais de celui de la société
civile. On aurait alors deux moda lités et deux posi tions par rapport à
l’archive : d’un côté le pouvoir, repré senté par l’insti tu tion, de l’autre
le savoir du côté de la société civile, ou, une réap pro pria tion du
pouvoir avec de nouvelles valeurs, en oppo si tion avec la
période précédente.

13

Une autre insti tu tion majeure est égale ment décrite dans la
clas si fi ca tion de Mariana Nazar et Andrés Pak Linares : les Archives
natio nales de la mémoire. L’État argentin s’en dote en 2003 et ces
Archives natio nales de la mémoire sont alors un orga nisme
décon centré dont les acti vités sont d’obtenir, analyser, clas si fier,
dupli quer, numé riser et archiver les infor ma tions et témoi gnages
rela tifs à la viola tion des droits de l’homme et des libertés
fonda men tales où la respon sa bi lité de l’État argentin est mise

14
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en cause 22. Cepen dant, la créa tion d’archives, en prenant en compte
l’exis tence d’archives non consul tables ou consul tables sous
condi tions, peut aussi parti ciper à la créa tion d’une mémoire
partielle. L’invi si bi li sa tion d’une partie des archives s’explique par
diffé rentes raisons dont l’aspect récent des faits dont il est ques tion.
Il est par exemple ques tion de présomp tion d’inno cence ou respect
de la vie privée, éléments qui impliquent que tous les docu ments ne
sont pas ouverts à la commu ni ca tion ni à la diffu sion. Par ailleurs, la
rela tion entre archives et mémoire est ici expli cite, ce qui peut
ques tionner l’inten tion (ce qui est conservé et par qui) et les
possi bi lités (ce qui est consul table et pourquoi).

Dentro de ese concepto de lugar de la memoria, se incluyen también
algunas insti tu ciones como los archivos, las biblio tecas, los museos,
los centros de documentación y/o centros de memoria. Así, se debe
llamar la atención a las gestiones de la memoria en la construcción
de la iden tidad moderna 23.

Ainsi, à l’image par exemple du musée de la mémoire au Chili, les
musées conservent égale ment des archives qui se présentent comme
des archives des droits de l’homme 24.

15

Un des enjeux est l’exis tence d’une poli tique d’archives à l’échelle
natio nale, voire régio nale, compte tenu de ce contexte histo rique qui
dépasse les cadres natio naux. La ques tion des archives reste
cepen dant une préoc cu pa tion, tant dans les demandes de la société
civile qu’au niveau insti tu tionnel. En Uruguay, la ques tion de
l’acces si bi lité des archives liées à la période dicta to riale a une
actua lité puisqu’une loi concer nant leur commu ni ca tion est à l’état de
projet en 2022 25. Le gouver ne ment uruguayen a en effet annoncé en
septembre travailler sur un projet de loi pour que les archives de la
mémoire qui concernent la dicta ture puissent être consul tées par la
société civile alors que jusqu’à présent seuls histo riens, jour na listes,
justice et insti tu tions offi cielles pouvaient y accéder 26. Il s’agirait ici
d’archives déma té ria li sées et donc acces sibles au plus grand nombre,
afin d’éviter les procé dures, limites et possi bi lités de refus d’accès.
L’État tente donc de prendre en charge une poli tique archi vis tique en
assu mant un rôle et une respon sa bi lité dans un certain accès à
l’infor ma tion, la preuve et la mémoire.

16
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Le contexte latino- américain donne par ailleurs une impor tance
parti cu lière aux archives non écrites, au témoi gnage et à la voix.
Compte tenu du manque de certains docu ments ou de leur
occul ta tion, se pose en effet la ques tion de ce qui fait archive et en
découle la créa tion d’archives orales. Comme le précise Olga Ruiz,
l’impor tance du témoi gnage n’est cepen dant pas une façon de se
substi tuer à la carence, ainsi elle précise : « No se trata, entonces, de
reivin dicar el testi monio ante la ausencia de otras fuentes, sino de
acceder a la expe riencia histórica de los sujetos desde una
pers pec tiva diferente 27. » En Argen tine, el Archivo Oral est une
collec tion qui fait partie des Archives natio nale de la mémoire et qui a
pour but, par le biais d’inter views, de :

17

escu char, recons truir, alojar preservar y visi bi lizar las memo rias
sobre el terro rismo de Estado y sus estragos, de las diversas formas
de violen cias insti tu cio nales ; pero también de las prácticas de
resis tencia, las expe rien cias políticas, las luchas en defensa de los
dere chos humanos, las prácticas insti tuyentes e insti tuidas en torno
a Memoria, Verdad y Justicia 28.

De la même façon, Memoria Abierta, une alliance d’orga ni sa tions des
droits de l’homme argen tine, dispose d’un fonds de plusieurs
centaines de témoi gnages oraux, de même que dans les autres
espaces géogra phiques se sont déve lop pées des initia tives d’archives
orales. La ques tion de la voix est alors essen tielle et se présente
comme une partie non négli geable du travail d’archive et d’archi vage,
l’expé rience mise en récit se substi tuant ou complé tant l’infor ma tion
écrite dispo nible. Il découle égale ment de ces exemples qu’archives et
mémoire sont ici liées puisque le travail de mémoire appa raît comme
un moteur de la créa tion d’archives, en témoignent égale ment
certains lieux et insti tu tions à l’initia tive d’archives orales comme el
Parque por la Paz à la Villa Grimaldi au Chili, ancien centre clan destin
de déten tion réha bi lité en lieu de mémoire 29. Ainsi, si les archives
permettent de faire mémoire, la mémoire est aussi créa trice
d’archives. La vision de l’archive comme un lieu de mémoire est ici
d’autant plus porteuse de sens. S’inté res sant au cas fran çais et à
l’évolu tion géné rale du travail de l’histo rien quant aux archives,
Philippe Artières écrit :

18
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L’un des chan ge ments notoires de ces dernières années tient sans
doute à la nature des docu ments mobi lisés comme sources ;
l’impor tance donnée depuis les années 1990 en histoire
contem po raine aux archives privées en est la prin ci pale
carac té ris tique ; ainsi, de l’histoire des pratiques savantes à l’histoire
sociale, le recours à des archives non pas produites par des services
de l’État, mais par des indi vidus, des entre prises, ou bien encore des
orga ni sa tions et asso cia tions, a été considérable 30.

Ce chan ge ment de pratique est, dans le cas latino- américain,
parti cu liè re ment porteur de sens et se vérifie large ment. Les archives
person nelles et non insti tu tion nelles, que ce soit la mise en récit par
le témoi gnage, le docu ment personnel ou la photo gra phie,
deviennent alors une source à part entière, ce qui place l’histo rien
dans une posi tion de « lecteur- enquêteur 31 ».

19

Les archives, des
objets internationaux
Les diffi cultés liées aux archives sont multiples, allant du contexte
national au contexte inter na tional. En effet, les dicta tures civico- 
militaires latino- américaines sont doublées d’un versant
inter na tional, que ce soit de façon spora dique ou géné rale. De façon
spora dique, car quelques cas font inter venir des puis sances
exté rieures ; c’est le cas des archives sur Colonia Dignidad au Chili
déclas si fiées par l’État alle mand dont la respon sa bi lité était mise en
cause. De façon géné rale, diffé rents plans communs de répres sion et
de mise en place des dicta tures ont existé, avec notam ment le poids
des États- Unis 32. La ques tion des archives dépasse alors le cadre
national et le passé puisqu’elle a une actua lité qui est égale ment une
actua lité étran gère et diplo ma tique, liée à la ques tion de la
déclas si fi ca tion. La connais sance histo rique des événe ments dépend
égale ment en partie de la déclas si fi ca tion de docu ments en cela qu’ils
repré sentent une source non négli geable pour cerner les rela tions
entre diffé rents pays. L’histoire large ment régio nale des dicta tures
latino- américaines rend le docu ment étranger primor dial et
inter roge tant la volonté de les garder secrets, que la volonté de les
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déclas si fier. Cette idée se cris tal lise notam ment au Chili autour du
cas Letellier. De plus, comme l’indique Cris tián Gómez Moya :

Parece nece sario subrayar que la desclasificación es algo más que
acceso y visi bi lidad con alcances globales, es también una forma
compar tida y soli daria de comprender el daño que ha gene rado el
ocul ta miento de información. Esto signi fica pensar no sólo en lo que
generó su secreto en un período deter mi nado, sino también lo que
signi fica su deve la miento para el porvenir de las comu ni dades
afec tadas. De ahí que podamos pregun tarnos, ¿qué clase de política
arrastra entonces la desclasificación del secreto dentro de
una comunidad 33?

La gestion des archives, en contexte dicta to rial et post- dictatorial,
corres pond donc à une poli tique mais égale ment à une
posture éthique.
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La tempo ra lité rela tive aux docu ments se trou vant dans d’autres États
que les États latino- américains est par ailleurs inté res sante puisqu’on
peut observer des moments propices à l’ouver ture de docu ments :
chan ge ments poli tiques, admi nis tra tions favo rables, affaires
juri diques, dates anni ver saires, etc. Dans cette pers pec tive,
l’approche du 50  anni ver saire du coup d’État au Chili accom pagné
d’une poli tique étasunienne a priori favo rable à l’ouver ture de
docu ments clas si fiés pour rait se présenter comme une oppor tu nité.
C’est notam ment une idée avancée par Peter Korn bluh dans une
inter view accordée à La Tercera. Ainsi explique- t-il :
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e

Espero que la administración de Boric haga esto [una petición formal
por docu mentos]. Obvia mente es una opor tu nidad. Yo creo que la
administración Biden puede responder de una manera posi tiva. Es
real mente impor tante. Es una pregunta para el gobierno chileno y el
nortea me ri cano: Si no es ahora, después de 50 años, ¿cuándo? Estos
docu mentos están ahí en archivos secretos. ¿Para qué? Para usarlos,
para comprender la historia. Y eso es todo. No es para cambiar otro
gobierno, no es para aver gonzar a Estados Unidos, no es para hacer
sabo taje a los mili tares chilenos. Es para comprender la historia, para
que podamos tener un futuro mejor. Es sola mente esto 34.

S’il y a un temps des archives qui semble corres pondre à une règle
d’ouver ture, il y a égale ment un temps poli tique qui trans cende
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cette dernière.

Enfin, au- delà d’aspects bila té raux, les archives entrent dans une
logique inter na tio nale par l’impor tance patri mo niale qui leur est
accordée. Le programme Mémoire du monde fondé par l’Unesco en
1992 s’appuie ainsi sur trois prin cipes :

24

Faci liter la conser va tion du patri moine docu men taire mondial, en
parti cu lier dans les zones touchées par des conflits et/ou des
catas trophes natu relles ; Aider à assurer un accès universel au
patri moine docu men taire ; Mieux faire prendre conscience, partout
dans le monde, de l’exis tence et de l’intérêt du
patri moine documentaire 35.

Certains fonds rela tifs à la période et l’aire géogra phique d’étude sont
ainsi concernés comme les archives chiliennes des droits de l’homme
et les archives paraguayennes 36. Cette recon nais sance inter na tio nale
et l’inscrip tion par l’Unesco soulignent l’impor tance des diffé rents
fonds et l’impor tance de leur conser va tion. À ce titre, les archives
natio nales dépassent ce cadre et sont recon nues comme faisant
partie d’un patri moine commun.
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Conclusion
La construc tion et la recons truc tion des archives appa raissent
comme des indis pen sables dans la quête de la mémoire puisqu’elles
parti cipent à la docu men ta tion du passé trau ma tique. Les diffi cultés
restent cepen dant multiples et ce à toutes les étapes de la vie des
archives, de la collecte à la créa tion de fonds et la consul ta tion. Ces
archives, multiples et consti tuées par une diver sité d’acteurs, ont par
ailleurs des buts divers, que ce soit dans leur consti tu tion ou leur
utili sa tion : connais sance histo rique, outils juri diques, intérêt
personnel, réparation.
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Compte tenu du contexte, la ques tion des archives est par ailleurs
indis so ciable de la ques tion de la mémoire puisqu’elles permettent de
rendre possible le droit de savoir, mais se pose la ques tion de la réelle
possi bi lité d’accès puisque les archives sont soumises à plusieurs
prin cipes parfois contra dic toires : respect de la vie privée, droit de
savoir, présomp tion d’inno cence, secret d’État, etc.
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g/fr/memory- world.

36  Lourdes Blanco, Vitor Manoel Marques da Fonseca et Sandra
Moresco (dir.), Patri monio Docu mental de América Latina y el. Caribe. El
Registro Regional del programa Memoria del Mundo de la Unesco 2000-2018,
Patri monio Docu mental de América Latina y el Caribe. El Registro Regional
del programa Memoria del Mundo de la Unesco 2000-2018, MoWLAC, 2020.

RÉSUMÉS

Français
L’histoire récente du Cône sud, étudié ici comme l’ensemble géogra phique
compre nant l’Argen tine, le Chili et l’Uruguay, conduit à penser l’archive en
rela tion avec la mémoire. En effet, l’archive, en tant que lieu et ensemble de
docu ments, garde en mémoire des infor ma tions. Seront ici étudiés
diffé rents moments et acteurs de la consti tu tion des archives, depuis les
dicta tures aux retours aux démo cra ties afin d’analyser diffé rentes logiques :
archi vages, créa tion, destruc tion d’archives, déclas si fi ca tion,
recon nais sance de la valeur des archives, etc. Nous nous propo sons ici
d’offrir une réflexion sur le lien entre archives et mémoires, en étudiant
divers moments et diverses échelles (natio nales et inter na tio nales) afin de
cerner les enjeux du geste archi vis tique, de l’insti tu tion et de la
publi ci sa tion. Ce travail nous permettra de revenir sur les diffé rentes
diffi cultés mais aussi les diffé rentes initia tives, qu’elles soient sociales,
asso cia tives ou insti tu tion nelles, donnant à voir la constel la tion des acteurs
de la mémoire ainsi que des archives. Ces dernières se présentent comme
des objets à valeurs multiples, allant de la connais sance histo rique, à l’accès
indi vi duel à l’infor ma tion et à la répa ra tion symbolique.

Español
La historia reciente del Cono Sur, enten dido aquí como el conjunto
geográ fico compuesto por Argen tina, Chile y Uruguay, lleva a pensar los
archivos en rela ción con la memoria. El archivo como lugar y conjunto
docu mental, conserva en memoria infor ma ciones. Aquí se estu diarán
distintos momentos y actores de la cons ti tu ción de archivos, desde las
dicta duras hasta los retornos a las demo cra cias, con el motivo de analizar
distintas lógicas: archi vage, crea ción, destruc ción de archivos,
descla si fi ca ción, reco no ci miento del valor de los archivos, etc. Nos
propo nemos ofrecer una refle xión sobre el vínculo entre archivos y
memo rias, estu diando distintos momentos y escalas (nacio nales e
inter na cio nales) para entender lo que está en juego en el gesto archi vís tico,
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la insti tu ción y la aper tura al público. Este trabajo nos permi tirá pensar las
dife rentes difi cul tades pero también dife rentes inicia tivas, que sean
sociales, asocia tivas o insti tu cio nales, lo que muestra una cons te la ción de
actores de la memoria como de los archivos. Estos archivos se presentan
como objetos con múlti ples valores, desde el cono ci miento histó rico, al
acceso indi vi dual a la infor ma ción y la repa ra ción simbólica.

English
The recent history of the Southern Cone, studied here as the geograph ical
group comprising Argen tina, Chile and Uruguay, leads us to think of the
archive in rela tion to memory. Indeed, the archive, as a place and a
collec tion of docu ments, stores inform a tion. Different moments and actors
in the consti tu tion of archives will be studied, from the time of dictat or ship
to the return of demo cracy, in order to analyse different logic: archiving,
creation, destruc tion of archives, declas si fic a tion, recog ni tion of the value
of archives, etc. Here we propose to offer a reflec tion on the link between
archives and memories, studying different times and scales (national and
inter na tional) in order to identify the issues involved in archival prac tice,
insti tu tions and publi city. This work will allow us to return to the different
diffi culties but also different initi at ives, whether they be social, asso ci ative o
insti tu tional, showing the constel la tion of actors in the building of memory
as well as in archives. The latter are repres ented as objects with multiple
values, ranging from histor ical know ledge, indi vidual access to inform a tion
and symbolic reparation.
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